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Pouget, J. (2010). Intégrer et manager la 
génération Y, Vuibert, 208 p. 
 

« plus intelligente 

qui vient après. » (George Orwell) 
 

De nos jours, les jeunes sont mal élevés, sans 

leurs ainés; ils répondent à leurs parents et 
bavardent au lieu de travailler. Ce genre de 

génération, 

2 400 ans. Aussi loin que nous puissions regarder, 
la critique des jeunes sur la perte des valeurs 

universelle et historique. Ce qui a changé 

désignant les nouvelles générations sous des noms  
particuliers : Baby boomers, générations X et Y. 
 

Intégrer et manager la génération Y 
traite de ce phénomène et plus particulièrement 
de la gestion de la main-
génération. Le livre est constitué de trois par-
ties : 1) un préambule qui permet de distinguer 
les caractéristiques des différentes générations 
du XXe siècle, 2) 
génération Y à venir travailler dans notre 
orga  la gestion de 
ces ressources humaines. 
 

Le 
jeunes nés entre 1978 et 1994. Au-delà des travers 
que les ainés ont toujours trouvés aux jeunes, la 

34 ans présenterait une certaine homogénéité 
quant à ses valeurs et son mode de vie que 

gements sociaux et 
les avancées technologiques peuvent expliquer. 
 

avec les nouvelles 
technologies : téléphones portables, ordinateurs, 
consoles de jeux vidéo, internet et autres.  Les 

natifs du numérique, des personnes qui ont 
développé un style de vie en accord avec la 
technologie digitale : blogs, réseaux sociaux 
(Facebook, Linkedin, Myspace et autres), 
textos, jeux en ligne et en réseaux, recherche 

information sur le web plutôt que dans 
ont à 

la traine en ces domaines; ils se comportent un 
peu comme des personnes qui veulent apprendre 
une langue. Ils ont tendance à conserver leur 
accent et les  
 

de manière marquée de quelques façons créant 
ainsi une culture propre à cette génération : 

instantanéité (vouloir tout tout de suite), 

des explications), la quête de sens (connaître les 
raisons de tout) et la mondialisation (être connecté 
avec le monde entier, possibilités de voyager). 
 

(exceptions, contre-exemples et effet de mode), 
elle permet de décrire une tendance générale où 

-
vantage présentes chez les jeunes peut favoriser 
une meilleure gestion de ces ressources humai-
nes, surtout dans le contexte du remplacement 
de la main-
départs massifs à la retraite des Baby-boomers. 
 

Rendu à ce point, le livre Intégrer et manager la 
génération Y promet des solutions concrètes. 
Par contre, après avoir décrit le phénomène de 

-
sante dans la première partie, les solutions pra-
tiques (comment attirer, retenir et gérer ces 
jeunes) sont plutôt générales ou peu détaillées : 

RH émergents comme la conciliation vie 
personnelle-vie professionnelle, la convivialité, 
le développement des compétences, la recon-
naissance des talents et de la contribution  plutôt 
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et de 
manager la génération Y. Cette partie est plus 
descriptive et analytique que pratique, ce qui 
pourrait décevoir certains lecteurs. 
 

Ce livre brosse néanmoins un portrait instructif 
de cette génération montante, ce qui permet de 

transforme la société. 
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Gagnon, C. (sous la dir.) (2012). Territoires 
durables en devenir, Québec, Presses de 

 255 p. 
 

Après plus de trois décennies de recensions voilà 
ma première occasion de commenter un ouvrage 

élégante octogénaire rencontrée dans un TGV en 
direction de Paris en août dernier. Livre en main, 

eux 
rivés à une tablette. « 
tellement pratique Monsieur! et ça occupe très peu 
de place dans mon sac à main -t-elle dit. Oui, 
pratique en voyage, 
raisons : magnifiques photos couleurs et surtout 
ces 

21 collaborateurs, tous  des acteurs appartenant à 
16 territoires de huit pays répartis sur chacun des 
continents, ma prolifique collègue, déjà bien 
connue pour ses publications sur le 

 
 

 : 
 

locaux qui font de la gouvernance locale la pierre 
angulaire du DD. Vient ensuite la conviction que 
cette gouvernance est rendue possible par autant 

ationaux susceptibles 

/territorial, 

dynamique : descendante et ascendante. En 

comment les forces vives, de territoires différents 
par leur localisation et leur histoire, parviennent à 
façonner leur développement sur la base de 

la fin des années 80 par le fameux rapport 
Brutland des Nations-Unies et ensuite, en 1992, 
lors du Sommet de la Terre de Rio de Janeiro où 
ont été lancé les agendas 21 appuyés par 170 pays. 
 

 
sélection des meilleures pratiques avec pour 

 une 
diversité de cas lui permettant de se faire lui-
même une opinion sur la base des informations 
transmises. Ces dernières ont en commun : la 
description du territoire, les motivations à la base 

acteurs en

sans le recours à un questionnement à commencer 
par la sempiternelle interrogation : existe-t-il une 
échelle territoriale minimale pour assurer le succès 

processus intégré de DD, à quel niveau 
-
-

 
 
Pour le bénéfice des lecteurs québécois, je pré-
sente un aperçu des quatre cas retenus au sein de 

-Comeau auréolée 
du statut international de Réserve mondiale de la 

ation de la mairesse, une démarche 

déclencheur. Parmi les sept objectifs initiaux on 

processus de 

collective (!). En guise de résultats on mentionne 
justement cette mobilisation citoyenne impliquant 


